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SYNOPSIS

Des Ardennes au col d’Izoard, le long des départementales et sur les sentiers escarpés, une nuée 
de camping-cars s’élance pour célébrer le Tour de France. Le soleil réchauffe, les transats sont 
sortis, les copains arrivent : c’est l’été, la Grand-Messe commence.

Un regard drôle, attendrissant et poignant sur ces passionnés de la plus grande course cycliste du 
monde.



ENTRETIEN AVEC LES REALISATEURS 
VALERY ROSIER et MERYL FORTUNAT-ROSSI

£C�PoGUV�RCU�WP�ƂNO�UWT�NG�6QWT�FG�(TCPEG��OCKU�UWT�NGU�RCUUKQPPÅU�FW�6QWT��3WoGUV�EG�SWK�XQWU�
C�COGPÅU�¼�XQWU� KPVÅTGUUGT�¼�EGU�EQOOWPCWVÅU�ÅRJÅOÄTGU�SWK�CVVGPFGPV�FGU�UGOCKPGU� NG�
RCUUCIG�FG��NoÅXÅPGOGPV��!�

Valéry Rosier : Méryl et moi partageons un sentiment identique par rapport au Tour de France. 
Le Tour, c’est la course bien sûr, ce sont des paysages extraordinaires, mais c’est aussi ce public si 
���LÀiÕÝ�µÕ���i�ÃÕ�Ì��i����}�`iÃ�À�ÕÌiÃ°� �ÕÃ�>Û��Ã�Õ��«iÕ�v>�Ì�Vi�w���«�ÕÀ�`�Ài�µÕi����i�/�ÕÀ]�V½iÃÌ�
aussi ceux qui l’aiment ».

Méryl Fortunat-Rossi :  �ÌÀi�w���iÃÌ�«�ÕÃ�Õ��«�ÀÌÀ>�Ì�`i��>��À>�Vi�iÌ�`iÃ��À>�X>�Ã]�`Õ�����Ã�`½Õ�i�
}j�jÀ>Ì���]�µÕ½Õ��w���ÃÕÀ��i�VÞV��Ã�i�iÌ��>�V�ÕÀÃi°�
iV��jÌ>�Ì�`�Ì]��iÃ�Ã«iVÌ>ÌiÕÀÃ�iÌ��iÃ�«>ÞÃ>}iÃ�
Ã��Ì�«iÕÌ�kÌÀi��iÃ�«Ài��iÀÃ�>VÌiÕÀÃ�`i��>�V�ÕÀÃi°�
��«Àj«>À>�Ì��i�w��]����Ãi�`�Ã>�Ì�µÕi�V½jÌ>�Ì�}j��>��
µÕ½���«Õ�ÃÃi�i�V�Ài�«�ÃiÀ�Ã���V>�«��}�V>À�ÃÕÀ��iÃ�À�ÕÌiÃ�`Õ�/�ÕÀ]��ÕÃÌi�V���i�X>]�i��Ì�ÕÌi�
simplicité. Cela nous semblait fascinant d’essayer de comprendre comment cette vie éphémère 
v��VÌ����>�Ì°�"��>��i��iÃ�`jV>�>}iÃ]�V½iÃÌ�«�ÕÀµÕ���Vi�w���iÃÌ�«�ÕÀ�>��Ã��`�Ài�Õ��À�>`���Û�i���-
mobile. Toujours dans cette idée de décalage, nous aimons poser notre regard là où personne ne 
prend généralement le temps de regarder… ici sur les spectateurs du Tour de France.



¦VGU�XQWU�NoWP�GV�NoCWVTG�FGU�CƂEKQPCFQU�FG�E[ENKUOG�!

V.R : Mon premier lien avec le Tour de France, je l’ai eu grâce à Eddy Merckx. Enfant, je passais 
à vélo avec mon père devant l’épicerie que ses parents tenaient à Bruxelles, sur une petite place 
près de chez nous. De retour dans ma chambre je passais des heures à compter ses victoires dans 
le Guinness Book des Records. Je n’en revenais pas qu’un Belge puisse être un aussi grand cham-
«���°��½jÌ>�Ã�Ìi��i�i�Ì�wiÀ°�
Pendant très longtemps je ne comprenais pas l’engouement et la passion que des gens pouvaient 
avoir pour le cyclisme. Comment pouvait-on passer autant de temps à regarder des vélos rouler 
i��w�i���`�i��i�¶�
Ì�«Õ�Ã�Õ����ÕÀ�����½>�iÝ«��µÕj�Õ�i�ÃÌÀ>Ìj}�i�`i�V�ÕÀÃi�iÌ�«Õ�Ã�Õ�i�>ÕÌÀi]�iÌ�Ì�ÕÌ�
doucement j’ai commencé à comprendre, et par conséquent à aimer regarder le Tour. Je me dis 
souvent que les télés devraient organiser des petits cours de course pour débutants pour intéresser 
de nouveaux publics. 

M.F-R : Nous aimons beaucoup regarder le Tour et faire des siestes devant la télé. Pour ne rien vous 
V>V�iÀ]��½i�Û�i�`i�v>�Ài�Vi�w���iÃÌ�>ÕÃÃ��Õ�i�Àj«��Ãi�D���Ã�>��Ã�µÕ��«�ÕÀ��>�«�Õ«>ÀÌ��i�Ã½��ÌjÀiÃÃi�Ì�
pas ou ne comprennent pas comment nous pouvons regarder des heures une course de vélo… 
Il n’y a rien de plus communicatif que de voir et entendre des passionnés. Les personnages que 
��ÕÃ�>Û��Ã�w��jÃ�Ã��Ì�`iÃ�«>ÃÃ����jÃ�\�V½iÃÌ��i��i���iÕÀ���Þi��«�ÕÀ�ÃÕÃV�ÌiÀ��>�VÕÀ��Ã�Ìj�`iÃ�«�ÕÃ�
hermétiques au Tour.

2QWTSWQK�CXQKT�EJQKUK�FG�XQWU�EQPUCETGT�CWZ�DQTFU�FG�TQWVG�FW�%QN�FG�No+\QCTF�VQWV�RCTVKEW�
NKÄTGOGPV�!

V.R & M.F-R : Il y a plusieurs raisons à cela. Premièrement, il s’agit d’un col mythique du cyclisme : 
���iÃÌ�ÌÀmÃ�V��j�>Ì�}À>«��µÕi�>ÛiV��>�«>ÀÌ�i��Õ�>�Ài�`i����>�
>ÃÃi�`jÃiÀÌi���µÕ��Ãi�Ã�ÌÕi�D�µÕi�µÕiÃ�
virages du sommet. Deuxièmement, l’année du tournage, c’était la première fois que l’arrivée 
`½Õ�i�jÌ>«i�jÌ>�Ì� �ÕV�ji�>Õ�Ã���iÌ�`Õ�V���`½�â�>À`°�
�w�]� ���Ã½>}�ÃÃ>�Ì�`i� �>�`iÀ��mÀi�jÌ>«i�`i�
montagne cette année-là : le Tour se jouerait dans ces virages et nous pensions que le suspense et 
la frénésie des spectateurs seraient intenses.  

%QOOGPV�CXG\�XQWU�TGPEQPVTÅ�GV�EJQKUK�XQU�RGTUQPPCIGU�!�1PV�KNU�CEEGRVÅ�HCEKNGOGPV�FoÆVTG�
ƂNOÅU��[�EQORTKU�FCPU�NoKPVKOKVÅ�GV�NGU�EQPVTCKPVGU�FoGURCEG�FG�NGWTU�ECORKPI�ECTU�!

V.R & M.F-R : Quand nous sommes arrivés au Col d’Izoard deux semaines avant l’étape, nous avons 
remonté toute la côte à pied pour rencontrer ces nouveaux habitants du bord de route. On toquait 
à la porte de chaque caravane pour leur expliquer notre projet. 

Ì�>Õ�vÕÀ�iÌ�D��iÃÕÀi]���ÕÃ�>Û��Ã�>vw�j��i�V>ÃÌ��}°�"��ÀiÛi�>�Ì��iÃ�Û��À�µÕ>�`��i�V�ÕÀ>�Ì�«>ÃÃ>�Ì�
bien mais surtout quand on sentait qu’on avait affaire à de belles personnes. L’avantage quand on 
v>�Ì�Õ��w���ÃÕÀ��iÃ�Ã«iVÌ>ÌiÕÀÃ�`Õ�/�ÕÀ]�V½iÃÌ�µÕi�Ã�ÕÛi�Ì�Õ�i�`i��iÕÀÃ���Ì�Û>Ì���Ã�iÃÌ��ÕÃÌi�i�Ì�`i�
passer à la TV. Le premier contact a été plutôt facile. 



Et plus les jours passaient, plus nous devenions intimes : nous étions une très petite équipe et nous 
jÌ���Ã�Ã�ÕÛi�Ì�ÃiÕ���Õ�D�`iÕÝ�«�ÕÀ�w��iÀ�`>�Ã��iÃ�V>À>Û>�iÃ°����>�i�i�Ì��i�«�ÕÃ�`ÕÀ�«i�`>�Ì�Vi�
Ì�ÕÀ�>}i�V½jÌ>�Ì�`i�ÀivÕÃiÀ�Ì�ÕÃ�ViÃ�>«jÀ�Ã�µÕ����ÕÃ�Ìi�`>�i�Ì��iÃ�LÀ>Ão����>��iÕÀiÕÃi�i�Ì��]�
��ÕÃ�>Û���Ã�Õ��w���D�v>�Ài°

Avec cette petite équipe (2 réalisateurs-cadreurs, 1 ingénieur du son, 1 régisseur-conducteur de 
drone et… 1 camping-car), nous avions besoin de vivre cette expérience au plus proche des 
conditions de séjour de nos protagonistes. Même si nous ne pouvions y dormir tous les soirs, 
le camping-car nous permettait d’y manger, de recharger nos batteries, de faire des siestes, d’avoir 
des voisins et de rencontrer du monde.

2QWTTKG\�XQWU�PQWU�FKTG�EQOOGPV�XQVTG�EQNNCDQTCVKQP�UoGUV�EQPUVTWKVG�FCPU�NC�RTCVKSWG��CWZ�
FKHHÅTGPVGU�ÅVCRGU�FG�NC�HCDTKECVKQP�FW�ƂNO�!

V.R & M.F-R : Très vite, nous nous sommes répartis les choses : nous avions deux caméras et tour-
nions chacun dans notre coin. Le midi nous faisions le point et le soir nous dérushions le plus 
«�ÃÃ�L�i�«�ÕÀ�«Àj«>ÀiÀ��>�ÃÕ�Ìi�`Õ�Ì�ÕÀ�>}i°�*�ÕÀ��i����Ì>}i]�V½jÌ>�Ì�«�ÕÃ�`�vwV��i�`i�ÃÞ�V�À���ÃiÀ�
nos agendas : Valéry était très présent tandis que Méryl, qui travaillait sur un autre projet, regardait 
le montage en soirée et apportait ainsi un peu de recul.

.oWUCIG�FG�RNCPU�CÅTKGPU�GUV�VQWV�¼�HCKV�UKPIWNKGT��EQOOGPV�GP�CXG\�XQWU�GW�NoKFÅG�!

M.F-R : C’était une idée de Valéry. Son ami Antoine Veldekens qui assurait la régie sur le tournage, 
avait apporté son drone. Je n’étais vraiment pas enthousiaste à l’idée de faire des images de drone 
«�ÕÀ�Vi�w���\��i��½��>}��>�Ã�«>Ã�`iÃ���>}iÃ�i����ÕÛi�i�Ì�ÃÕÀ�`iÃ�Ã�ÌÕ>Ì���Ã�����L��iÃ]�Vi�>��i�
paraissait gratuit.

V.R : Je comprenais totalement la crainte de Méryl. Nous ne voulions pas retrouver ces images de 
drone en mouvement tellement courantes en télévision. Nous avons dès lors choisi de faire des 
plans verticaux et immobiles, dans la continuité des plans horizontaux. Ces plans nous permettent 
`i�v>�Ài�V��«Ài�`Ài�>Õ�Ã«iVÌ>ÌiÕÀ��½i�Û�À���i�i�Ì�}j�}À>«��µÕi�`iÃ�«À�Ì>}���ÃÌiÃ�`Õ�w���iÌ�`i�
montrer ces lacets de montagne de manière quelque peu inattendue. 

8QWU�EQPVTCUVG\�ÅICNGOGPV�NoKOOQDKNKUOG�FGU�RGTUQPPCIGU�CXGE�NC�OQWXCPEG�FGU�ÅNÅOGPVU�

EKGN��OCKU�CWUUK�CXGE�WP�LGW�FoGPVTÅGU�FCPU�NG�ECFTG�FGU�E[ENKUVGU��NGU�CRRGNU�FG�NoGPVQWTCIG�GV�
NG�JQTU�EJCOR�FGU�CEVWCNKVÅU�VÅNÅXKUWGNNGU���3WG�UQWJCKVKG\�XQWU�OQPVTGT�RCT�EG�DKCKU�!

6°,�E��°��,�\� �ÕÃ�>Û��Ã�Û�Õ�Õ���ÃÌ>��iÀ��i���ÀÃ�V�>�«�Õ��«iÕ�«>ÀÌ�ÕÌ�`>�Ã��i�w���iÌ�Ã�ÕÃ�
différentes formes. Le hors-champ donne de la matière à l’imagination du spectateur et c’est peut-
être une manière d’être au plus proche de nos héros qui, pendant 15 jours, sont hors du champ 



de la course mais aussi hors du champ de leur quotidien habituel. La plupart des camping-caristes 
suivent les étapes devant la télévision. Il y a un autre hors-champ celui que nous pourrions nommer 
���i�µÕ�Ì�`�i���°�
iÃ�«iÀÃ���iÃ�Ã��Ì�i��Û>V>�ViÃ��>�Ã���ÕÃ�>Û���Ã�LiÃ����µÕi��i�Ã«iVÌ>ÌiÕÀ�«Õ�ÃÃi�
�iÃ���>}��iÀ�`>�Ã��iÕÀ�µÕ�Ì�`�i��>w��`i���iÕÝ�Ãi�Ì�À��i�V��ÌÀ>ÃÌi�`iÃ�Û>V>�ViÃ]�Vi�LiÃ����`½kÌÀi�i��
Û>V>�ViÃ°�
�w�����Þ�>�Õ�i�wiÀÌj�`½kÌÀi�ÃÕÀ��iÃ�À�ÕÌiÃ�`Õ�/�ÕÀ�iÌ�Li>ÕV�Õ«�«ÀjÛ�i��i�Ì��iÕÀÃ�«À�V�iÃ�
>w��µÕ½��Ã�«Õ�ÃÃi�Ì��iÃ�Û��À�D��>�Ìj�jo���Ã�>ÌÌi�`i�Ì�>ÛiV���«>Ì�i�Vi�ViÃ�µÕi�µÕiÃ�ÃiV��`iÃ��Ù���Ã�
seront en plein champ.

Nous voulions montrer que ces passionnés avaient choisi de passer leurs vacances dans un décor 
�>}�ÃÌÀ>�°�Ƃ�Óäää��`½>�Ì�ÌÕ`i������Ãi�Ãi�Ì�Ì�ÕÌ�«iÌ�Ì���iÌ�Ì�ÕÃ��iÃ�`j«�>Vi�i�ÌÃ�Þ�Ã��Ì�«�ÕÃ�
`�vwV��iÃ°�
½iÃÌ�Õ�������`jw�µÕi�`½Þ�ÀiÃÌiÀ�Õ�i�`�â>��i�`i���ÕÀÃ°�
½iÃÌ�«�ÕÀ�Vi�>�µÕi���ÕÃ�>Û��Ã���Ã�Ã-
té sur la puissance et le côté mystique de la montagne.

.G�ƂNO�FQPPG�¼�XQKT�FGU�IGPU�UKORNGU��FGU�XCECPEGU�RQRWNCKTGU�GV��VQWV�GP�TGUVCPV�DKGPXGKN�
NCPV��KN�QUG�NoJWOQWT��PQP�UCPU�HCKTG�RGPUGT�¼�EGTVCKPU�FQEWOGPVCKTGU�FG���5VTKR�6GCUG�����ÅVCKV�
EG�WPG�TÅHÅTGPEG�RQWT�XQWU�!

V.R & M.F-R : Nous pensons qu’il y a en chaque personne le potentiel pour devenir le héros d’un 
w��°��i�ÌÀ>Û>���`Õ�Àj>��Ã>ÌiÕÀ]�V½iÃÌ�>ÕÃÃ��`i���ÀjÛj�iÀ���ÃiÃ�«À�Ì>}���ÃÌiÃ°� �ÕÃ�>Û��Ã�«�ÕÀ��>L�ÌÕ`i�
`i�w��iÀ��iÃ�«iÀÃ���iÃ�µÕi���ÕÃ�>����Ã]�>ÛiV�Ìi�`ÀiÃÃi]�iÌ���ÌÀi�LÕÌ�iÃÌ�µÕi��i�«ÕL��V��iÃ�
apprécie autant que nous les avons appréciés. Si on se rend compte au montage qu’un protago-
niste pourrait ne pas être autant apprécié qu’il le mérite, on le retire.

�½j��ÃÃ������-ÌÀ�«�/i>Ãi���>�ÛÀ>��i�Ì��>ÀµÕj��½��ÃÌ��Ài�`i��>�Ìj�jÛ�Ã����i��	i�}�µÕi�iÌ�«>Ã�
ÃiÕ�i�i�Ìt�"��Ã½��ÌjÀiÃÃ>�Ì�i�w��D�`iÃ�}i�Ã�µÕ½����½>Û>�Ì�«>Ã� �½�>L�ÌÕ`i�`i�Û��À�iÌ]� ÃÕÀÌ�ÕÌ]� ��Ã�
osaient l’humour dans le réel. Nous avons tous les deux un respect immense pour cette émission. 

��i�>�>««�ÀÌj�Õ�i���ÕÛi��i��>��mÀi�`i�v>�Ài�`Õ�`�VÕ�i�Ì>�Ài�iÌ���yÕi�Vj��ÕÃµÕ½D��>�wVÌ���°�*�ÕÀ�
ne parler que de cinéma belge, on peut légitimement se demander si nous aurions eu la chance de 
Û��À���
½iÃÌ�>ÀÀ�Ûj�«ÀmÃ�`i�V�iâ�Û�ÕÃ����Õ��iÃ�w��Ã�`iÃ�vÀmÀiÃ��>À`i��i�Ã>�Ã���-ÌÀ�«�Ìi>Ãi��°
"��Ãi�ÀiÌÀ�ÕÛi�Ì�ÕÃ��iÃ�`iÕÝ�Li>ÕV�Õ«�`>�Ã��½�Õ��ÕÀ�µÕi�`j}>}i�Ì��iÃ�w��Ã�`i�/>Ì��\��i�«>Ã�Ãi�
moquer mais rire avec bienveillance de la société dans son ensemble et de nous-mêmes.

8QWU�CXG\�EJQKUK�FG�T[VJOGT�NG�ƂNO�CXGE�FGU�EJCRKVTGU�FQPPCPV�¼�XQKT�NG�VGORU�SWK�RCUUG���
CXKG\�XQWU�RGPUÅ�¼�EGVVG�UVTWEVWTG�FÄU�NG�VQWTPCIG�QW�GUV�EG�SWG�EGNC�UoGUV�FÅEKFÅ�CW�
OQPVCIG�!

V.R & M.F-R : Les deux années précédant le tournage, nous sommes allés en repérages au Tourma-
�iÌ�iÌ�>Õ�6i�Ì�ÕÝ°� �ÕÃ�Þ�>Û��Ã�V��«À�Ã�µÕi��i�w���>��>�Ì�`iÛ��À�ÀiÃ«iVÌiÀ��i�ÀÞÌ��i��>ÌÕÀi��`i��>�
���Ì>}�i�\��i�Ì�iÌ�V>��i�>Õ�̀ jLÕÌ]�«Õ�Ã�vÀj�jÌ�µÕi��i���ÕÀ�̀ i��>�V�ÕÀÃi°��i�w���̀ iÛ>�Ì�̀ ��V�j«�ÕÃiÀ�
ViÌÌi�>ÌÌi�Ìi�iÌ��½>�L�>�Vi�µÕ�]���ÕÀ�ji�>«ÀmÃ���ÕÀ�ji]�Ã½��Ìi�Ã�wi°�
��ÀiÛ>�V�i]��½�`ji�`Õ�
chapitrage est venue au montage. Le Boléro de Ravel va dans le même sens : cette musique qui ne 



ViÃÃi�`i�Ã½>VVj�jÀiÀ�«>ÀÌ�V�«i�>Õ�`jV��«Ìi�`iÃ���ÕÀÃ�iÌ���ÕÃ�v>�Ì��>�«À��iÃÃi�`½Õ��w�>��
j«�ÕÃÌ�Õy>�Ì°

&oWPG�HCÃQP�IÅPÅTCNG�SWG�EJGTEJKG\�XQWU�¼�EQPXQSWGT�CXGE�NG�EJQKZ�FGU�OWUKSWGU��UQWXGPV�
ENCUUKSWGU�QW�DCTQSWGU�!

6°,�E��°��,�\��>��ÕÃ�µÕi���ÕÃ�«iÀ�iÌ�`i��iÌÌÀi�i��«iÀÃ«iVÌ�Ûi��i�V�Ìj���Ã>VÀj���`Õ�/�ÕÀ]��½�`ji�
que l’homme a depuis toujours besoin de communier, d’être ensemble. Si les pèlerinages religieux 
sont moins présents de nos jours, les événements sportifs, et le Tour en particulier, peuvent être vus 
V���i�̀ iÃ�«m�iÀ��>}iÃ�̀ iÃ�Ìi�«Ã���`iÀ�iÃ°��½>���iÕÀÃ��i�Ì�ÌÀi�jÛ�V>ÌiÕÀ����>��À>�`��iÃÃi����½iÃÌ�
«>Ã�`i���ÕÃ�\����Ã½>}�Ì�`½Õ��ÃÕÀ����L�i��V���Õ�`Õ�/�ÕÀ�`i��À>�Vi]����>�}À>�`��iÃÃi�`Õ�VÞV��Ã�i��°

1P�TGUUGPV�¼�NC�ƂP�FW�ƂNO�EGVVG�OÅNCPEQNKG�FG�EQNQPKG�FG�XCECPEGU�SWK�UG�VGTOKPG��CXG\�XQWU�
RCTVCIÅ�EG�UGPVKOGPV�!

�°��,�\�"���½>�ÀiÃÃi�Ì��ÌÀmÃ�v�ÀÌ°�"��>�ÀiÌÀ�ÕÛj��>��k�i�ÌÀ�ÃÌiÃÃi�µÕ½D��>�w��`½Õ��Ì�ÕÀ�>}i�>ÛiV�Ì�ÕÌ�
Õ�i�jµÕ�«i�\����Þ�>��>�vkÌi�̀ Õ�̀ iÀ��iÀ���ÕÀ�iÌ�>«ÀmÃ�V½iÃÌ�w��°��i�«ÕL��V�̀ Õ�/�ÕÀ�Ãi�̀ �Ã>�Ì�>Õ�ÀiÛ��À�>Û>�Ì�
même le passage des coureurs car il savait très bien qu’après tout le monde allait partir.

V.R : Et nous aussi, nous sommes vite partis d’ailleurs ! Comme quand on ne veut pas faire trop d’au 
revoir... Or certains de nos personnages principaux restaient encore quelques jours.
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RÉALISATEURS

2017 : Longueur fréquence intensité émotion (Court-métrage 3’ coréalisé avec Xavier Seron) 
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2010 : Mauvaise Lune (Court-métrage 28’ coréalisé avec Xavier Seron)
2009 : Esperando  (Documentaire 26’) 
2007 : E411 (Court Métrage 6’ coréalisé avec Valery Rosier) 
2005 : Marcel (Documentaire 13’)

Meryl Fortunat Rossi

Méryl Fortunat-Rossi découvre la photographie au lycée à Nîmes avant de s’orienter vers l’audiovisuel. De 2001 
à 2005, il étudie la réalisation en Belgique à l’IAD. Après de nombreuses piges pour le petit écran (RTBF), il se 
consacre au cinéma. 

Auteur de plusieurs courts métrages documentaires, il signe notamment Aparicion sélectionné aux festivals 
d’Aix-en-Provence, Amiens, Split, Jihalava, Badalona... Prix du Public au festival de Lago (Italie), le film est 
également pré-nommé aux Magritte du cinéma. 

Côté fiction, il explore en compagnie de Xavier Seron, un cinéma d'humour noir et décomplexé. Ensemble, ils 
co-réalisent notamment : Mauvaise-Lune un faux documentaire éthylique, L'ours noir, une potacherie forestière 
couronné du Magritte du meilleur court-métrage 2016 ou encore Le Plombier, une comédie romantique éroti-
co-acoustique Magritte du meilleur court-métrage 2017.

Son premier long métrage La grand-messe (coréalisé avec Valéry Rosier) débute sa carrière en recevant le Prix 
du Public au Brussels Film Festival. 

Enfin, depuis 2013, il s’occupe du Festival du cinéma belge en Garrigue. 



2007 : E411 (Court-métrage 6’ coréalisé avec Meryl Fortunat-Rossi) 
2008 : Bonne nuit (court-métrage)
2011 : Dimanches (court-métrage) Prix Découverte Kodak Semaine de la Critique Cannes
2013 : Silence radio (documentaire 52’) FIPA D’or Biarritz
2014 : Babel express (série documentaire 8x26’)
2015 : Parasol (long métrage 77’)

Valery Rosier

Après une licence d’ingénieur de gestion à l'Université Catholique de Louvain-la-Neuve en Belgique, 
Valéry Rosier décide de se lancer dans la réalisation. Il se forme à l’I.A.D. (Ecole Supérieure des Arts) en 
Belgique. 
   
En 2008, il réalise le court, BONNE NUIT, qui sera primé des dizaines de festivals et nommé aux European 
Film Awards en 2009. Il travaille comme assistant sur de nombreux longs métrages et participe à des 
projets d’arts vidéo avec l’artiste belge Pierre de Mûelenaere. En 2011, il produit et réalise un nouveau 
court, DIMANCHES, qui remporte de très nombreux prix dont le Prix Découverte Kodak à la 50ème Semaine 
de la Critique à Cannes. En 2013, il termine son premier documentaire, SILENCE RADIO, qui a reçu de nom-
breux prix dont le Fipa d’Or 2013 à Biarritz et le prix Mitrani 2013. Il réalise ensuite Babel Express, une 
série documentaire de 8 x 26minutes en 2014, produit avec Arte. 
   
En 2015, il termine son premier long-métrage, PARASOL, sélectionné et primé dans de nombreux festivals.



PRIX ET FESTIVALS

   sélections :

• Cérémonie des Magritte du cinéma - 2019 

• Doc Cévennes – Lasalle - 2019  

• CPH:DOX - Copenhagen International Documentary Festival 2019

• International film festival of Prague - Febiofest’ - 2019   

• Semaine Internationale du cinéma - Valladolid - 2018  

• Festival du nouveau cinéma - Montréal - 2018   

• BFI Film Festival - Londres - 2018   

• Prix du public au Brussels International Film Festival - 2018   

• Festival panorama du film européen - le Caire - 2018   

• Santa Barbara Film Festival   

• Bergamo Film Meeting International Film Festival 

• Sheffield Doc Festival



FICHE TECHNIQUE

Genre : documentaire 
Durée : 70 min 
Année de production : 2018
Support de tournage : HD
Format : 16/9 - 1.85
Format son : stéréo - dolby 5.1
Visa : en cours
Auteurs- réalisateurs : Valéry Rosier et Méryl Fortunat-Rossi 
Un film produit par Wrong Men - Benoit Roland & Supermouche produc-
tions - Emmanuel Georges  & François Ladsous
En coproduction avec RTBF - FRANCE TÉLÉVISIONS - DATCHA FILM  
Avec le soutien DU CENTRE DU CINÉMA ET DE L’AUDIOVISUEL DE LA FÉDÉRATION 
WALLONIE-BRUXELLES - CENTRE DU CINÉMA ET DE L’IMAGE ANIMÉE - TAX-SHELTER 
DU GOUVERNEMENT FÉDÉRAL BELGE
Montage : Julie Naas 
Prise de Son : Marie Paulus     
Montage son : Sylvie Fortin   
Mixage : Cédric Denooz 
Étalonnage : Pierre-Louis Cassou, Loup Brenta et Olivier Boonjing   
Vendeur International : Be For Films – Pamela Leu
Distribution salles : Docks 66 & Ligne 7
Attaché de presse : Stanislas Baudry
Programmation : Jérémie Pottier-Grosman & Timothée Donay
Affichiste : Cécile Van Caillie
Montage de la bande-annonce : Gaëtan Harem


